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Créé en 1975, AlterGo (autrefois sous
l’appellation de « Association régionale
pour le loisir des personnes handicapées
de l’île de Montréal ») regroupe plus de
85 organisations ayant une préoccupation
pour le loisir des personnes handicapées
dans la région de Montréal. Ce
regroupement parle au nom de 275 000
citoyens montréalais vivant avec une
déficience, qu’elle soit d’ordre auditif,
intellectuel, physique, psychique ou
visuel.

À l’occasion de la tournée de consultation
auprès de membres et de partenaires,
tenue en 2003 dans le cadre de la
planification stratégique, AlterGo s’est
donné une mission porteuse…

Faciliter l’intégration sociale de
l’ensemble des personnes vivant avec une
déficience, sur l’île de Montréal, par
l’abolition des contraintes d’accès au
loisir. 

et une vision : 

Qu’AlterGo soit le leader et la référence
pour la promotion du développement de
programmes et de services
universellement accessibles et équitables
en loisir pour toutes les personnes vivant
avec une déficience.

Par les publications, le centre de
documentation et le site Internet, AlterGo
est un lieu de référence et d’information
unique pour le loisir des personnes
handicapées dans la région de Montréal. 

Des services de formation sont aussi
offerts par Handidactis au personnel
accueillant des personnes vivant avec
une déficience.

À titre de représentant, AlterGo coordonne
et anime des tables de concertation,
élabore des dossiers, sensibilise les
responsables de services aux besoins et
attentes des personnes handicapées pour
la pratique de loisir. AlterGo fait des
représentations entre autres pour faire
accroître le budget consacré à
l’accompagnement en loisir.

Programmes de soutien
financier…
AlterGo coordonne et gère, pour la région
de Montréal, en collaboration avec Sport
et Loisir de l’île de Montréal, deux
programmes d’aide financière du
ministère des Affaires municipales, du
Sport et du Loisir : le Programme
d’accompagnement en loisir et le
Programme d’aide en loisir.  

Chaque année, le conseil d’administration
décerne les prix de reconnaissance
d’AlterGo : le prix INNOVATION Guy
Langlois et le prix DÉVELOPPEMENT
Raymond Bachand. Un montant de 800 $
est rattaché à chacun des prix. 

Un événement unique…
AlterGo, avec l’appui de 650 bénévoles,
organise annuellement le Défi sportif, un
événement d’envergure internationale qui
rassemble 2500 athlètes de tous les âges
et de tous les types de déficience. Par cet
événement, AlterGo veut montrer à la
population qu’une personne handicapée
peut être active, se dépasser et faire de
grandes choses sur le plan sportif comme
dans les autres volets de la vie. Les
communications occupent une place
importante afin de promouvoir une image
dynamique des personnes handicapées. 

Ensemble, pour mieux agir
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Les membres du conseil
d’administration d’AlterGo
Sylvain Gamache, président
Tracy Wrench, vice-présidente
Annick Morneau-Montreuil, trésorière
Raymond Palmer, secrétaire
Gérald Brûlé, administrateur 
Christianne Côté, administratrice
Richard Ménard, administrateur
Jean-Pierre Hurtubise, administrateur
José Pellerin, administrateur
Claude St-Pierre, administrateur
Marie-Josée Trudeau, administratrice

Les membres du personnel
Monique Lefebvre, directrice générale
Lise Hébert, directrice administrative
Guy Lemieux, directeur des
communications
Carole Gaudreau, secrétaire

Défi sportif 
Maxime Gagnon, coordonnateur de la
logistique et des compétitions
Philippe Daoust, coordonnateur des
communications
Patricia Lacombe, adjointe aux
communications
Alain Lamarre, responsable des
événements spéciaux
Laurence Tétreault, adjointe aux
compétitions
Jean-François Fortier, soutien à
l’informatique
Véronique Roy, responsable du
financement
Ionah Bernier, responsable du
spectacle-bénéfice

Handidactis
Marie-St-Laurent, agente de liaison
Lauri Sue Robertson, vice-présidente
des opérations – Ontario
Tracy Wrench, lien avec l’Ontario

L’équipe du personnel s’agrandit au
cours de l’année par la collaboration de
stagiaires et de contractuels. Par
ailleurs, plus de 650 bénévoles apportent
leur soutien au personnel du Défi sportif.

Quelques membres du
conseil d’administration
d’AlterGo. Première
rangée, Sylvain
Gamache, président, et
Gérald Brûlé, adminis-
trateur. Derrière,
Raymond Palmer,
secrétaire, Jean-Pierre
Hurtubise et Marie-
Josée Trudeau,
administrateurs, Annick
Morneau-Montreuil,
trésorière, et José
Pellerin, administra-
teur. Étaient absents au
moment de la photo :
Tracy Wrench, 
vice-présidente,
Richard Ménard,
Christianne Côté et
Claude St-Pierre,
administrateurs.



L’année 2004 est marquée par la
convergence des efforts réalisés en
accessibilité universelle par la Ville de
Montréal. C’est une grande année de
changement dans les façons de faire.
Depuis qu’AlterGo et le milieu associatif
des personnes handicapées développent
un partenariat avec la Ville de Montréal,
jamais une année n’aura apporté autant
de résultats significatifs. 

Qu’est-ce qui a provoqué 
ce changement ? 
L’adoption par la Ville de Montréal, lors
du Sommet de Montréal en 2002, d’une
orientation stratégique en faveur de
l’accessibilité universelle a été un point
tournant. Ensuite, l’administration
municipale a octroyé des ressources
financières pour que des actions
concrètes soient posées. Le principe

devient une réalité plus palpable. Ces
argents ont permis de mobiliser les élus
et le personnel. Depuis des années, nous
demandions des changements sur les
façons de construire, de rénover. Nous
travaillions sur le changement des
mentalités en faveur des personnes
handicapées, mais il y avait peu ou pas
de nouvelles ressources pour mener des
actions. Ce que nous avons constaté en
2004, c’est qu’en donnant des ressources
à du personnel ouvert à la différence, les
choses changent énormément.

Par exemple : le montant de 1 million de
dollars octroyé par le conseil municipal en
vue de rendre les bâtiments de la Ville de
Montréal plus accessibles a eu un impact
majeur. Le personnel avait des moyens
d’agir. L’équipe du Service des immeubles
s’est impliquée à 100 % dans la
réalisation du projet tout comme les
équipes des arrondissements qui ont
présenté des projets d’amélioration de
l’accessibilité. Elles sont devenues des
ardents défenseurs de l’accessibilité, se
sont formées et maintenant, elles
mobilisent leur entourage. Du jamais vu,
jamais entendu ! 

Le milieu associatif à Montréal qui
participe à ces efforts d’accessibilité est
représenté par les trois regroupements
régionaux de personnes handicapées de
Montréal – le Regroupement des
organismes de promotion du Montréal
métropolitain (Ropmm), le Comité

régional des associations en déficience
intellectuelle (Cradi) et AlterGo (et par
ricochet, leurs membres). Nous sommes
accompagnés par la Société Logique et
par la chef de délégation du chantier
accessibilité universelle des personnes
handicapées, Marie Turcotte. L’esprit de
concertation qui règne, la confiance
mutuelle, la volonté d’agir ensemble sont
les clés du succès que nous connaissons.
La répondante de la Ville de Montréal qui
orchestre tout cela avec nous, c’est Lyse
Chartrand de la division du développe-
ment social. Son engagement et son
professionnalisme nous permettent
d’accomplir ce que nous pourrions
appeler « des petits miracles
organisationnels ». Cette citation de Jean
de La Fontaine illustre bien le climat qui
règne lors des travaux « L’homme est
ainsi bâti : quand un sujet l’enflamme,
l’impossibilité disparaît à son âme. »

Nous vous invitons à lire les prochaines
pages pour constater d’autres résultats
majeurs obtenus en 2004… et qui ne
sont pas, eux non plus, tombés du ciel !
La mobilisation du milieu du loisir des
personnes handicapées et nos façons de
faire avec la Ville, avec les intervenants
de la direction de la culture, des sports,
des loisirs et du développement social
des arrondissements y jouent un rôle
important. Le partenariat développé
depuis plus de 25 ans grâce aux tables

Une mobilisation sans pareil
Sylvain Gamache, président
Monique Lefebvre, directrice générale
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Le Sommet de Montréal, qui s’est conclu notamment par
l’adoption du principe de l’accessibilité universelle, et les

ressources financières qui en découlent ont été des gains
majeurs pour les personnes handicapées. 

Sylvain Gamache et
Monique Lefebvre,
respectivement
président et directrice
générale d’AlterGo.

Le rapport de la direction 

suite page 4



de concertation et autres lieux
d’échanges, et les attitudes mises de
l’avant lors des rencontres nous mènent
aux résultats que vous connaissez.
Soyons fiers de souligner ces bons coups
et d’apprécier ces succès ! Bien sûr, il
nous reste encore beaucoup à faire pour
que notre société soit universellement
accessible. Nous serons simplement plus
nombreux à y travailler. 

Partenariat, disions-nous ? Il y a aussi
une autre réalisation où ce mot prend tout
son sens : le Défi sportif. Le bilan, que
vous êtes invité à lire dans les prochaines
pages, est tout simplement formidable.

Nous remercions chaleureusement les
athlètes, les entraîneurs, les familles, les
intervenants sportifs, les officiels, les
bénévoles, les partenaires, les donateurs
pour leur collaboration exceptionnelle. Le
Défi sportif, c’est un grand geste de
solidarité, de dépassement. Il est rendu
possible parce que tout un ensemble de
personnes dirige ses énergies vers un but
commun : la pleine participation des
personnes handicapées.

AlterGo grandit, évolue au fil des ans. Les
membres du conseil d’administration sont
conscients de l’ampleur du travail qui se
réalise. Les membres du personnel sont

au cœur de l’action au quotidien. Nous
tenons à souligner la qualité de leur
travail et les en remercier chaleureu-
sement. En 2004, deux membres de
l’équipe franchissent le cap des 20 ans
de service à AlterGo : Carole Gaudreau,
secrétaire, et Lise Hébert, directrice
administrative. Chapeau à ces deux
femmes de mérite. Merci pour leur
collaboration exemplaire, leur savoir-faire
et pour leur engagement dans la cause
des personnes handicapées, nous avons
besoin de leur contribution. Elles sont très
précieuses pour tous les membres
d’AlterGo.

Une mobilisation sans pareil  
Le rapport de la direction (suite)

Quelques membres du
chantier Accessibilité
universelle ont discuté
avec le maire de
Montréal, Gérald
Tremblay, lors de sa
visite à la Journée des
partenaires. On
reconnaît : Sonia
Desbiens, du
Regroupement des
organismes de
promotion du Montréal
métroplitain, Monique
Lefebvre, d’AlterGo,
Sophie Lanctôt, de la
Société Logique, et Lyse
Chartrand, du Service
du développement
culturel et de la qualité
du milieu de vie de la
Ville de Montréal, et en
avant, Marie Turcotte,
chef de délégation du
chantier Accessibilité
universelle. 
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Les résultats majeurs obtenus en 2004 ne sont pas tombés du ciel ! 
La mobilisation du milieu du loisir des personnes handicapées et nos façons
de faire avec la Ville et les différents intervenants jouent un rôle important.

Reconnaissance de la 
Table de concertation
La réorganisation municipale, en 2001, a amené les membres des
deux tables de concertation de loisir de personnes handicapées –
qui ont 25 ans d’existence  -  à revoir les mécanismes de
concertation dans le contexte de la nouvelle ville. Au cours de la
dernière année, la Table des directeurs – culture, sports, loisirs et
développement social reconnaissait officiellement la Table de
concertation pour le loisir des personnes handicapées. Cette
reconnaissance permettra à la Table de faire le lien avec la Ville de
Montréal, ainsi qu’avec la Table des directeurs de loisir pour faire
connaître les besoins et les attentes du milieu des personnes
handicapées quant à la pratique du loisir. 

Les directeurs de loisir ont aussi mandaté Linda Roy, directrice de
loisir de l’arrondissement Rivière-des-Prairies / Pointe-aux-
Trembles / Montréal-Est, de poursuivre son excellent travail de
représentante du milieu municipal à la Table de concertation.
Mme Roy assume, avec Monique Lefebvre d’AlterGo, la coordination
de cette Table depuis sept ans. 

La Table regroupe 24 représentants dont 16 d’organismes de loisir
de personnes handicapées, six d’arrondissements et un de la
Direction des sports de la Ville de Montréal.



Le financement
La préoccupation première des
administrateurs est de renforcer la
structure de financement afin de
soutenir les développements. Les liens
avec les donateurs et les entreprises
qui commanditent le Défi sportif tels
que Hydro-Québec, la Banque
Nationale, RDS, Loto-Québec et les
liens avec les gouvernements
provincial et fédéral et avec la Ville de
Montréal qui appuient  les différents
programmes sont très importants et
nous comptons bien sûr continuer à
les faire grandir. L’exploration de
nouvelles avenues est aussi
envisagée. 

À l’aube de l’année 2005, nous
pouvons nous souhaiter une
prochaine année remplie d’autant de
succès que celle qui se termine afin
que la société, en général, et les
personnes handicapées, en
particulier, en sortent gagnantes. 
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La préoccupation première des administrateurs est de renforcer la structure
de financement afin de soutenir les développements.

Une participation record quant au nombre de personnes (115) et au nombre
d’arrondissements (16), des témoignages vibrants, un animateur (Pierre
Morin) au meilleur de sa forme ; bref, la Journée des partenaires 2004 a été
couronnée d’un vif succès. À gauche, Lynn Thibault, chef de division,
Développement social, dans l’arrondissement Lachine, présente le compte
rendu de son atelier lors de la plénière. Ci-dessous, la magnifique exposition
d’œuvres sur plexiglas réalisées par les membres du Centre d’intégration à la
vie active (CIVA), sous la direction de Normand Jolicoeur, enseignant au
Centre de ressources éducatives et pédagogiques. 



Rapport des vérificateurs

Aux membres et aux administrateurs
d’AlterGo

L'état des résultats et évolution des
soldes de fonds ci-joint a été établi à
partir des états financiers complets
d’AlterGo au 31 août 2004 et pour
l'exercice terminé à cette date à
l'égard desquels nous avons exprimé
une opinion sans réserve dans notre
rapport daté du 6 octobre 2004.  La
présentation d'un résumé fidèle des
états financiers complets relève de la
responsabilité de la direction de
l'organisme.  Notre responsabilité, en
conformité avec la Note d'orientation
pertinente concernant la certification,
publiée par l'Institut Canadien des
Comptables Agréés, consiste à faire
rapport sur l'état des résultats et
évolution des soldes de fonds ci-joint.

À notre avis, l'état des résultats et
évolution des soldes de fonds ci-joint
présente, à tous les égards
importants, un résumé fidèle des
états des résultats et de l'évolution
des soldes de fonds inclus dans les
états financiers complets
correspondants selon les critères
décrits dans la note d'orientation
susmentionnée.

L'état des résultats et évolution des
soldes de fonds ci-joint ne contient
pas toutes les informations requises
selon les principes comptables
généralement reconnus du Canada.
Le lecteur doit garder à l'esprit que
cet état financier risque de ne pas
convenir à ses fins.  Pour obtenir de
plus amples informations sur la
situation financière, les résultats
d'exploitation et les flux de trésorerie
de l'organisme, le lecteur devra se
reporter aux états financiers complets
correspondants.

S.E.N.C.
Comptables agréés

Montréal,
Le 6 octobre 2004
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AlterGo
Résultats et évolution des soldes de fonds
Exercice terminé le 31 août 2004

Fonds Fonds des Fonds de Total Total
d’exploitation immobilisations dotation 2004 2003

Produits 
Administration générale 98 501 $ --- $ --- $ 98 501 $ 84 274 $
Communication et 
concertation 62 569 --- 500 63 069 81 137
Accompagnement et 
formation 94 099 --- --- 94 099 109 386

255 169 --- 500 255 669 274 797

Défi sportif

Logistique 300 181 --- --- 300 181 289 270
Compétitions 134 537 --- --- 134 537 134 917
Communications 381 660 --- --- 381 660 390 028
Financement 451 606 --- --- 451 606 466 303
Coordination 35 000 --- --- 35 000 33 750

1 302 984 --- --- 1 302 984 1 314 268

1 558 153 --- 500 1 558 653 1 589 065

Charges 
Administration générale 93 677 --- --- 93 677 96 268
Communication et 
concertation 66 519 --- 500 67 019 63 229
Accompagnement et 
formation 86 762 --- --- 86 762 100 128
Amortissement des 
immobilisations --- 16 739 --- 16 739 19 753

246 958 16 739 500 264 197 279 378

Défi sportif

Logistique 413 013 --- --- 413 013 367 012
Compétitions 164 322 --- --- 164 322 147 883
Communications 458 760 --- --- 458 760 472 526
Financement 185 771 --- --- 185 771 249 546
Coordination 96 166 --- --- 96 166 91 443

1 318 032 --- --- 1 318 032 1 328 410

1 564 990 16 739 --- 1 582 229 1 607 788

Insuffisance des 
produits sur les charges (6 837) (16 739) --- (23 576) (18 723)

Soldes de fonds au 
début 9 900 69 790 10 000 89 690 108 413

3 063 53 051 10 000 66 114 89 690

Virements interfonds (4 729) 4 729 --- --- ---

Soldes de fonds à la fin (1 666) $ 57 780 $ 10 000 $ 66 114 $ 89 690 $



Dans le dernier rapport annuel, nous vous
laissions sur une note d’espoir alors que
des discussions étaient en cours avec la
Ville de Montréal et les arrondissements
pour la mise en place d’un projet d’accès
au loisir des enfants handicapés dans les
camps de jour de Montréal.

Cet « espoir » s’est concrétisé de façon
spectaculaire, à l’été 2004, alors que la
participation municipale a permis de
bonifier le programme provincial
d’accompagnement en loisir de 156 434 $
(voir texte et tableau en pages 8 et 9). 

Un programme nécessaire 
Cet apport municipal a permis de
« sauver les meubles » dans les
17 arrondissements participants, puisque
les demandes des organismes et des

services municipaux de loisir ont totalisé
1,3 M $ en 2004. Le budget du
programme du ministère des Affaires
municipales, du Sport et du Loisir pour la
région de Montréal (301 532 $) a permis
de répondre à 23 % des besoins exprimés
par les personnes handicapées. L’apport
municipal a permis de hausser ce taux de
réponse aux besoins à 38 % pour
l’ensemble de l’île, et à 55 % pour les
17 arrondissements participants.
Concrètement, 85 nouveaux enfants ayant
une déficience ont pu participer à un
camp de jour dans l’un des
17 arrondissements et d’autres enfants
ont vu leur nombre de semaines
s’accroître. Au total, les enfants de ces
arrondissements ont bénéficié de 15 000
heures d’accompagnement additionnelles.  

Accompagnement en loisir 
Une année charnière 

Guy Lemieux
Directeur des communications
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Tout comme l’an dernier, la formation du
personnel dans les camps de jour qui
accueillent des enfants ayant une
déficience a constitué une priorité pour
l’équipe du chantier Accessibilité
universelle, créé à la suite du Sommet de
Montréal. Le budget alloué a permis à
Handidactis d’embaucher une ressource
(Pierre Lainey) pour développer la
formation en tenant compte des attentes
formulées par le personnel des camps de
jour et les formateurs. Le canevas
d’animation élaboré tenait compte d’une
approche « interactive » où les
participants y jouaient un plus grand
rôle. 

Le document de référence qui a été
produit l’an dernier est utile pour
connaître l’ensemble des déficiences,
mais dans le feu de l’action, il n’est pas
nécessairement à portée de main. C’est
dans ce contexte qu’a été créé le Guide
de dépannage pour les accompagnateurs
(dans sa version anglaise, il porte le titre
de Troubleshooting Guide). Remis à
chaque participant, et facile à consulter,
le guide va directement à l’essentiel en
donnant des conseils pour détecter les
situations problématiques – illustrées
par des couleurs, selon le degré de
gravité et d’urgence - et les façons d’y
remédier. On explique le rôle de

l’accompagnateur et les trois éléments
essentiels à l’intégration : sensibilisation
-communication -adaptation.  

Enfin, ce travail de développement de la
formation est le résultat d’un travail de
collaboration de plusieurs partenaires :
Autisme et troubles envahissants du
développement de Montréal, l’Association
de l’Ouest de l’île pour les handicapés
intellectuels, Handidactis, l’Association
québécoise des enfants avec problèmes
auditifs, la Fondation des aveugles du
Québec et le secteur Enfance du Centre
de réadaptation Lisette-Dupras, qui ont
collaboré avec AlterGo pour faire de cette
formation un succès.

suite page 8

Alexandre en
compagnie de Valérie
Provost, animatrice au
camp de jour Mgr
Pigeon.

« Créer des liens avec eux, les aider à s’intégrer et à faire des
progrès : voilà ce qui m’attirait dans le poste d’accompagnateur. » 

Gringo, accompagnateur au camp de jour municipal de l’arrondissement de Saint-Laurent.

De nouveaux outils pour la formation
« Il s’agit d’une formation vraiment intéressante. Elle habilite les animateurs et les

accompagnateurs à intervenir adéquatement, ils sont plus à l’aise, moins craintifs. » 
Valérie Leclerc, du camp de jour Mgr Pigeon, dans l’arrondissement Sud-Ouest.



Travail de collaboration 
Le développement du programme
d’accompagnement en loisir à Montréal
se distingue par la mobilisation de plus
d’une centaine de partenaires. Aux 85
organisations de loisir participant au
programme (qui sont les camps de jour -
OSBL et les services municipaux de
loisir), s’ajoutent le ministère des Affaires
municipales, du Sport et du Loisir (de qui
relève le programme provincial), Sport et
Loisir de l’île de Montréal (qui assure la
gestion du programme provincial à
Montréal), la trentaine de CLSC de l’île,
les six centres de réadaptation, l’Office
des personnes handicapées du Québec,
et, bien sûr, les participants au
programme et leur famille. Merci à tous
ces partenaires qui nous facilitent la
tâche et permettent un meilleur accès au
loisir aux personnes handicapées. 

Les comités de sélection, chargés
d’analyser les demandes reçues dans le
cadre du programme d’accompagnement
en loisir, regroupent plus de 20 personnes.
Dans l’objectif de sensibiliser les camps
de jour participant au programme
d’accompagnement en loisir et à ses
retombées, nous invitons chaque année de
nouvelles de personnes à ces comités et
l’expérience s’avère fort enrichissante.

Volet Individus
Au cours de la dernière année, le
ministère des Affaires municipales, du
Sport et du Loisir a annoncé la fermeture
du volet Individus du programme
d’accompagnement en loisir. Cette
fermeture entrera en vigueur en 2006. Ce
volet permet à des personnes ayant une
déficience et n’étant pas en mesure de
faire des activités de groupe de recevoir
une aide financière pour la pratique
d’activités de loisir individuelles. Ce volet
est fermé depuis plusieurs années aux
demandes de nouvelles personnes. Le
milieu des personnes handicapées de la
région de Montréal ne peut que déplorer
cette décision du ministère qui ne tient
pas compte de la réalité d’un groupe de
personnes vivant avec une déficience qui
n’est pas en mesure de participer à une
activité de groupe. 

Accompagnement en loisir 
Une année charnière (suite) 
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Accompagnement en loisir-Montréal
L’année 2004 en chiffres
Aide demandée sur l’Île de Montréal 1,3 M $

Budget provincial disponible * 301 532 $

Budget additionnel municipal ** 156 834 $

Total : 458 366 $

Moyenne en %  de l’aide reçue par les organisations
pour l’Île de Montréal 38 %

Moyenne en % de l’aide reçue par les organisations 
(camps de jour) dans les arrondissements participants 55 %

Nombre total d’organisations participantes 79
OSBL (organismes à but non lucratif) 64

Arrondissements (Service de loisir municipal) 15

* Programme du ministère des Affaires municipales, du Sport et du Loisir
** Financement provenant de 17 arrondissements et du Service du développement

culturel et de la qualité du milieu de vie

Le conseiller municipal
et responsable du loisir
et du sport à la Ville de
Montréal, Michel
Prescott, a rendu visite
aux enfants du camp de
jour Au cœur de la ville,
de l’arrondissement
Plateau-Mont-Royal,
l’un des 32 camps
financés par la
municipalité. 

« Prendre conscience de la différence et s’y
habituer, c’est une expérience plus que

positive. Plus on est confronté jeune à cette
différence, moins elle est importante. C’est

ainsi que les barrières sont abolies. » 
Marie-Lou, accompagnatrice au camp de jour Marcel-De La Sablonnière. 



À la fin de 2003, AlterGo, avec l’appui des
membres de la Table de concertation de
loisir pour les personnes handicapées,
sensibilisait la Ville de Montréal et les
directeurs de loisir des arrondissements
aux besoins d’accompa-
gnement des enfants
ayant une déficience et les
invitait à contribuer à un
projet d’accès au loisir aux
enfants ayant une
déficience dans les camps
de jour de Montréal. Le
défi était grand puisqu’il
fallait les sensibiliser
d’abord au programme
d’accompagnement.

Des alliés indispensables
Ce travail de sensibilisation et
d’information – étalé sur quelques mois -
a donné des résultats concrets, comme le
montre le tableau ci-contre. Mais pour
mener à terme ce genre de projets, il
fallait des alliés au sein même de la Ville
de Montréal. Et il y en a eu ! Linda Roy,
directrice loisir, sport, culture et
développement social à l’arrondissement
Rivière-des-Prairies/Montréal-Est/Pointe-
aux-Trembles, et membre de la Table de
concertation de loisir pour personnes
handicapées, a joué un rôle de premier

plan à la Table des directeurs de loisir.
Nous avons aussi profité du soutien de
Lyse Chartrand et de Marc Boucher, du
Service du développement culturel et de
la qualité du milieu de vie de la Ville de

Montréal, qui ont
joué un rôle de
catalyseur. Avec
l’appui de Mme
Louise O’Sullivan,
membre du comité
exécutif et
responsable du
développement
social à la Ville de
Montréal, et
profitant de la
somme consentie
dans le cadre du
contrat de ville
avec le gouver-
nement du
Québec, ensemble,

ils ont invité les arrondissements à
contribuer à un projet d’accès au loisir
dans les camps de jour en retour de quoi
un montant similaire à leur contribution
serait injecté. Dix-sept arrondissements

ont saisi cette offre qui permettait de
doubler leur mise. 

Enfin, soulignons aussi le soutien du
comité de travail sur la proposition aux
arrondissements, dont trois des membres
étaient des chefs de division sport et
loisir : Mathieu Lapierre, Christianne
Rondeau et Francine Silverstein. 

Nous retiendrons de ces démarches que
la Ville de Montréal et les arrondisse-
ments ont reconnu l’importance que les
enfants handicapés aient accès à des
loisirs, comme tout autre enfant. Les
directeurs de loisir ont accepté de jouer
leur rôle, à titre de responsables de l’offre
de services de loisir : un gain majeur !

Programme municipal
récurrent ?
L’apport municipal a permis de diminuer
l’écart de l’accès aux services de loisir
entre les enfants ayant une déficience et
les autres enfants. Que nous réserve
l’avenir ? Montréal, modèle d’accessibilité
en loisir ? La prochaine année donnera un
indice de réponse à cette question. 

Un défi de taille relevé 
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La participation municipale 
Des chiffres qui parlent 

Investissement Nombre d’heures Nombre d’enfants de 
municipal total * d’accompagnement plus ayant participé

additionnelles à un camp de jour  

172 517 $ 15 000 85  

Ce montant est réparti comme suit : 
• 79 557 $ proviennent des 17 arrondissements participants;
• 94 100 $ proviennent du Service du développement culturel et de la qualité du

milieu de vie de la Ville de Montréal, dans le cadre du contrat de ville avec le
gouvernement du Québec. De ce montant, 15 683 $ ont été accordés à AlterGo pour
la coordination du projet.

Le plus important demeure le fait que la Ville de Montréal et les
arrondissements ont reconnu l’importance pour les enfants handicapés

d’avoir accès à des loisirs, comme tout autre enfant.



À titre d’organisme de regroupement,
AlterGo se doit d’accorder une grande
importance aux communications.
L’information c’est le pouvoir, dit-on.
C’est dans cet esprit que le bulletin Go
tente, en plus des membres, de rejoindre
les partenaires qui font connaître le
programme d’accompagnement en loisir.

Internet
Le site Internet d’AlterGo demeure un
moyen privilégié pour rejoindre les
personnes et les organisations qui ont
une préoccupation pour le loisir des
personnes handicapées. Au cours de la
dernière année, AlterGo a développé
davantage la section anglaise du site.
L’arborescence de cette section ressemble
dorénavant à celle de sa petite sœur
française. Cette orientation devrait
s’intensifier au cours de la prochaine
année. 

Aide en loisir 
Merci aux membres du comité de
sélection pour le travail réalisé dans le
choix des projets : Lynn St-Jean, de
l’arrondissement du Plateau Mont-Royal,
Ornella Cazaniga, du Parrainage civique
de Montréal, et Josée Scott, de Sport et
loisir de l’île de Montréal (CURLS). Sur les
15 projets, neuf ont reçu un montant
variant de 750 $ à 3000 $. L’enveloppe
budgétaire de 17 000 $ provient du
ministère des Affaires municipales, du
Sport et du Loisir. La gestion est faite, à
Montréal, par l’URLS, alors qu’AlterGo en
assure la coordination.

Vignette d’accompagnement 
Parmi les mesures qui favorisent
l’inclusion sociale des personnes
handicapées, la vignette d’accompa-
gnement touristique et de loisir (VATL)
constitue l’une des plus importantes. Elle
permet la gratuité à l’accompagnateur
d’une personne handicapée qui visite les
sites touristiques et de loisir. La
popularité de la VATL ne se dément pas
d’année en année. Au cours des derniers
mois, 625 personnes ayant une déficience
à Montréal se sont procuré la VATL auprès
de l’un des organismes de loisir
accréditeurs, et une dizaine de nouveaux
sites ont adhéré au concept de la vignette
d’accompagnement en loisir à Montréal.
On en compte maintenant 45. Le potentiel
est là, le travail est à poursuivre. Merci
aussi aux organismes accréditeurs pour
leur étroite collaboration.

Communications 
Rejoindre le plus de gens possible

Quelques jeunes de
l’activité Pareils, pas
pareils, de Coup pouce
jeunesse de Montréal-
Nord.
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Prix de reconnaissance d’AlterGo
AlterGo a décerné le prix INNOVATION Guy Langlois à Coup de pouce jeunesse de Montréal-Nord pour avoir suscité, au moyen d’un
jumelage, par l’activité Pareils, pas pareils, l’engagement bénévole en loisir d’adolescents auprès de leurs pairs ayant une
déficience intellectuelle ou un problème de santé mentale.  

Quant au prix DÉVELOPPEMENT Raymond Bachand, il a été remis aux Jeux olympiques spéciaux du Québec (JOSQ), région du 
Sud-Ouest de l’île de Montréal. Cet organisme offre depuis plus de 25 ans, grâce au dévouement d’une équipe composée de plus 
de 85 bénévoles, une kyrielle d’activités sportives aux personnes vivant avec une déficience intellectuelle. 

Un montant de 800 $ était rattaché à chacun des prix.
Merci aux organismes qui ont présenté leur candidature
et aux membres du comité de sélection, soit André
Briand, du Centre l’Échelon, José Pellerin et Sylvain
Gamache, membres du c.a. d’AlterGo.

L’une des nombreuses activités sportives des JOSQ, région Sud-Ouest de l’île de Montréal.
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Handidactis, par le moyen de ses
formations, contribue depuis près de
vingt ans à changer des mentalités en
démystifiant l’image des personnes
handicapées. L’expertise des formateurs,
au Québec et en Ontario, assure la qualité
des services.      

Tout comme l’année dernière, la
collaboration avec les trois centres de
réadaptation – l’Institut Nazareth et
Louis-Braille, l’Institut Raymond-Dewar et
le Centre de réadaptation Lucie-Bruneau
– et avec la Régie régionale de la santé
et des services sociaux de Montréal-
Centre s’est poursuivie avec succès. En
mai et septembre derniers, trois groupes
d’employés du programme des aides
techniques du Centre Lucie-Bruneau ont
reçu la formation. L’objectif des sessions

était de permettre aux participants de
développer davantage leurs habiletés à
interagir avec les clients. Les formateurs
Guylaine Cataford, Danielle Limoges et
Jacques Dubois ont su transmettre le
contenu de manière à ce qu’il soit adapté
aux besoins spécifiques des participants;
ils ont fait preuve d’une grande
souplesse.

À la suite du programme développé en
2003, une première session de formation
a été offerte aux bénévoles du Défi
sportif, en mars dernier. Cette formation
a permis aux participants d’être mieux
outillés pour accueillir adéquatement les
athlètes handicapés. Il est prévu qu’elle
se donne de nouveau, et ce, à chaque
année.  

Les élus municipaux
En partenariat avec la Ville de Montréal et
le Regroupement des organismes du
Montréal métropolitain (Ropmm),
Handidactis a préparé une séance de
sensibilisation pour un premier groupe
d’élus municipaux. Conçue spécialement
pour eux, cette séance, qui s’est tenue en
mars dernier, leur a permis de prendre
conscience des besoins des personnes
handicapées dans un contexte d’inclusion
à la vie municipale. 

Dans une ambiance chaleureuse, Marie
Turcotte, chef déléguée des personnes
handicapées, a animé avec dynamisme la
session. Intégrés à cette séance, des
témoignages touchants et portant à
réflexion ont été livrés par Danielle
Lacombe, dont l’enfant fréquente un
camp de jour l’été, et Martin Bergevin,
directeur général du Centre québécois de
la déficience auditive.  D’ici la fin de
l’année 2004, une autre formation sera
dispensée ; cette fois, ce sera auprès des
directeurs des arrondissements et des
services centraux.

Ontario 
Les activités de Handidactis se
poursuivent avec succès en Ontario sous
la gouverne de Lauri Sue Robertson,
toujours aussi entreprenante et
déterminée. Vice-présidente des
opérations, elle coordonne la prestation
de plus de 50 formations par année.
Tracy Wrench, membre du conseil
d’administration d’AlterGo, collabore
étroitement avec Laurie Sue pour le
développement des services.  Les
compétences polyvalentes de Laurie Sue
permettent d’offrir des services de
formation ainsi que des services
d’analyse et de recommandation en ce
qui concerne l’accessibilité universelle.

Des élus municipaux conscientisés 
Marie St-Laurent
Agente de liaison

La séance de
sensibilisation destinée
à un premier groupe
d’élus municipaux s’est
tenue en mars dernier.
Louise O’Sullivan,
membre du comité
exécutif et responsable
du développement
social et de la Sécurité
du revenu à la Ville de
Montréal, leur a
souhaité la bienvenue.
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« Les cadres et tout le personnel de chaque arrondissement
devraient être sensibilisés. »

Un élu municipal 

« Cette formation m’a permis de mieux
comprendre les réalités vécues par les

personnes handicapées. »
Une participante du personnel de Lucie-Bruneau



Une participation record de 2565 athlètes, des performances éblouis-
santes, relevées, des émotions fortes, une équipe de 650 bénévoles, des
porte-parole impliqués, des événements spéciaux qui « contribuent à
changer les mentalités » : bref, le 21e Défi sportif a fait honneur à sa
réputation de maintenir haut les standards d’excellence. 

Pour Philippe Daoust, coordonnateur aux communications, il s’agissait
d’une première expérience.

« Ce que j’ai apprécié le plus est la chimie qui s’opère entre tous les
gens de cette grande équipe. »  

Voici quelques moments captés sur pellicule lors du Défi sportif qui s’est
déroulé du 28 avril au 2 mai dernier. 

Quelques moments forts du Défi sportif 2004

Avec à l’animation
Philippe Bonneville et
la mascotte des
Alouettes, Blitz, la
course sur route a été
fort animée le
dimanche.
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Bon nombre de jeunes athlètes attendent
le Défi sportif avec beaucoup
d’impatience. On le comprend à voir
l’atmosphère qui y règne. 

Jean-Marie Lapointe, porte-parole, et
Michel Charrette, comédien, ont
succombé aux charmes de Jessica Jean,
13 ans, Championne en athlétisme, qui a
démontré un courage hors du commun en
participant au Défi sportif quelques
semaines après avoir subi des opérations
aux jambes. « C’est un défi personnel
que je voulais relever. Je voulais être
avec les autres et livrer un message de
détermination. (…) La personne qui a eu
l’idée du Défi sportif, je veux la remercier
énormément. » 

Présenté par
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Ceux qui viennent au Défi sportif sont impressionnés par l’importante présence
médiatique. RDS et le journaliste Daniel Aucoin ont assisté aux compétitions et
interviewé les athlètes pendant les cinq jours de l’événement. En plus des
reportages en direct, RDS a concocté deux émissions d’une heure. 

Le Défi sportif, c’est l’occasion de sensibiliser les personnalités de marque et les
décideurs au potentiel des personnes handicapées. Monique Lefebvre, directrice
d’AlterGo, a présenté Daniel Paradis, Champion en rugby, au ministre des Affaires
municipales, du Sport et du Loisir, Jean-Marc Fournier, et à Annie Pelletier, ex-
athlète olympique.

De la détermination, les athlètes
de goalball en ont à revendre.

Joie et fierté. Mission accomplie pour cette athlète
de natation, qui reçoit les félicitations de son
entraîneure.



La plus grande compétition internationale
pour les athlètes handicapés à se
dérouler sur notre continent a permis à
2565 athlètes de se mesurer à leurs
pairs, du 28 avril au 2 mai 2004. 

Une formule gagnante
Organisé avec la collaboration des
fédérations sportives, des clubs et des
écoles, et toujours fidèle à sa formule
originale où la relève côtoie l’élite, le Défi
sportif a réuni de nouveau cette année
des athlètes de différents calibres : des
écoliers, de jeunes athlètes de la relève et
des athlètes d’élite du Québec, du
Canada et d’autres pays. 

Soulignons notamment la participation de
1200 jeunes enthousiastes du milieu

scolaire, qui ont communiqué leur
passion pour le sport. 

Des « premières »
La 21e édition a été l’hôte d’événements
spéciaux : la compétition de boccia qui
fut sanctionnée au niveau canadien et le

tournoi de rugby qui s’est joué à
« 8 points » sur le terrain. Sur la
route des Jeux paralympiques
d’Athènes, les équipes féminines
canadienne et américaine de
goalball ont fait un arrêt à
Montréal pour se mesurer.

Une participation record : 2565 athlètes !
Maxime Gagnon
Coordonnateur de la logistique et des compétitions

La concentration était à
son mieux lors d’un
match de hockey balle.
Ci-contre :  des athlètes
en rugby qui ne s’en
laissent pas imposer.
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« Le premier mot qui me vient en tête c’est ” fierté ”. Pour une fois, ils font
la manchette pour leurs performances et non pour leur différence. Quand

on regarde d’où ils viennent, ces jeunes, et le chemin parcouru, on ne peut
que ressentir une grande fierté. »

Papa de Luc Gendron, athlète en natation

2565 athlètes
250 clubs sportifs
350 entraîneurs
650 bénévoles  
40 compétitions sportives

5 jours de compétition
à Montréal
du 28 avril au 2 mai 2004
sur trois sites sportifs…
Complexe sportif Claude-
Robillard
Collège de Maisonneuve
Centre Pierre-Charbonneau

…et 3 parcours extérieurs
Parcours du Golf d’Anjou
Parcours du mont Royal
Parcours du Complexe sportif
Claude-Robillard

16 disciplines adaptées 
Athlétisme
Badminton
Basketball
Boccia
Course en fauteuil
Cyclisme
Cyclisme à main
Goalball
Gymnastique rythmique
Hockey balle
Natation
Rugby
Soccer
Vélo tandem
Volleyball
Water polo

5 types de déficience 
Auditive
Intellectuelle
Physique
Psychique
Visuelle
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La Coupe du monde d’escrime 
à Montréal
En septembre dernier, la délégation du Défi sportif présente aux Jeux paralympiques
d’Athènes apprenait que le Défi sportif avait été choisi pour accueillir la Coupe du
monde d’escrime en fauteuil roulant, en avril 2005. La Fédération internationale
d’escrime en fauteuil roulant a justifié cette décision par le fait qu’elle veut
« développer ce sport en Amérique du Nord et que le Défi sportif dispose des moyens
et de l’expertise nécessaires à l’accueil d’un tel événement international ». C’est une
nouvelle importante et stimulante à la fois pour le Défi sportif et la Ville de Montréal. 



Le succès renouvelé du Défi sportif tient
de l’appui des nombreux bénévoles. Ils
ont été 650, cette année, âgés de « 7 à
77 ans », à assumer avec énergie et
entrain des responsabilités dans les
différents secteurs : compétitions,
logistique, animation et promotion,
accueil des athlètes et du public,
communications. Qu’est-ce qui les amène
à participer ? Certains bénévoles y voient
une expérience stimulante, d’autres, la
satisfaction d’aider autrui, une passion
pour leur retraite ou un complément de
formation.

Un soutien assuré
De façon à permettre aux bénévoles de
mieux remplir, selon leurs intérêts, les
fonctions auxquelles ils sont affectés – et
à y trouver du plaisir – différentes
formations sont dispensées : aperçu
général pour tous les nouveaux bénévoles,
formation à l’accueil des personnes
handicapées pour les bénévoles assignés
à l’accueil, et pour ceux assignés aux
plateaux de compétitions, formation
technique et expertise sportive. Un petit
guide a aussi été conçu à leur intention
et sert d’aide-mémoire dans le feu de
l’action. Les bénévoles peuvent aussi

bénéficier de repas équilibrés gratuits, du
transport ainsi que des périodes de
massage qui contribuent à redonner un
second souffle à leur journée. 

Dans un souci d’amélioration continue,
Jocelyne Charier, consultante en
développement des organisations, anime
bénévolement, depuis 1998, des « Lac-à-
l’épaule » auxquels participent le
personnel et les régisseurs du Défi
sportif. 

« L’équipe du Défi sportif est une équipe
professionnelle, très dynamique et animée
du désir constant de s’améliorer. Ce qui
est remarquable, c’est la rapidité et la
facilité avec lesquelles les nouveaux
venus s’intègrent.  Très rapidement, ils
sentent qu’ils constituent un « plus » et
épousent la cause. J’ai un très grand
plaisir à travailler avec cette équipe
mobilisée », confie Mme Charier.

Un engagement méritoire
Les 10 000 heures que les bénévoles ont
offert cette année traduisent leur
professionnalisme et leur engagement.
À cet égard, c’est toujours un plaisir de
reconnaître leur apport à la réussite de
l’événement. C’est ainsi qu’à chaque
année, les bénévoles qui ont 5 ou 15 ans
d’implication sont intronisés au Temple
de la renommée du Défi sportif. Cette
reconnaissance de leur fidélité se fait lors
de la Soirée des bénévoles, qui suit le
couronnement du Défi sportif ; soirée où
l’on prend le temps de s’amuser, de
revivre les bons moments et où l’on se
dit : « À l’an prochain ! » 

Une valeur inestimable : les bénévoles 

Le premier contact est toujours important. Parmi les
650 bénévoles, les gens de l’accueil Hydro-Québec
sont toujours prêts à vous informer et à vous rendre
service.
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« Le bénévolat au Défi sportif : c’est réellement un acte volontaire
qui part du cœur et qui va droit au cœur ! » 

Christine Levrot, responsable des bénévoles 

Remise des médailles.
Karine Tawadros et
Janie Pelletier, deux
bénévoles qui prennent
leur rôle au sérieux.



Le Défi sportif a pu bénéficier de la
conviction de quatre porte-parole engagés
qui ont de nouveau accepté d’endosser la
mission du Défi sportif. C’est donc avec
un enthousiasme renouvelé que Jean-
Pierre Coallier, animateur, Chantal
Petitclerc, championne mondiale et
paralympique de course en fauteuil
roulant, Debra Arbec, chef d’antenne à
CFCF-CTV, et Jean-Marie Lapointe,
animateur et comédien, ont fait un
remarquable travail de représentation
dans les médias. 

La passion de communiquer
Les 17 Champions Banque Nationale,
choisis en tant qu’ambassadeurs de
l’événement sportif, sont des athlètes
dont les talents sportif et de
communication sont reconnus. Ils ont su,
lors de la soirée-bénéfice et dans le cadre
des nombreux reportages, témoigner de
leurs rêves et de leurs ambitions. Ils
constituent de véritables promoteurs pour
l’intégration sociale.

Un visuel convaincant 
Une nouvelle association avec l’agence
BBC4 créativité a permis à l’équipe des
communications de présenter un visuel
renouvelé. Avec le slogan « Se dépasser,
c’est gagner », l’affiche (dans cette
page) reflétait toute l’importance du
dépassement personnel. On retrouvait
aussi le visuel sur les pochettes, principal
outil de communications avec les médias. 

Les organisations du milieu des
personnes handicapées ont aussi été
invitées à afficher les couleurs du Défi
sportif en plaçant sur leur site Web la
bannière du Défi sportif, afin d’inviter les
internautes à venir encourager les
athlètes. 

Parallèlement, une première tournée de
sensibilisation avec des athlètes, dans
cinq centres de réadaptation, a permis de
mieux faire connaître l’événement et de
susciter la collaboration du milieu de la
réadaptation à promouvoir l’importance
du sport dans la réadaptation. 

Des commanditaires médiatiques
généreux
Plusieurs médias ont assuré la visibilité
de l’événement. Une quarantaine de
reportages ont été entendus à la radio,
vus à la télévision et publiés dans la
presse écrite. Notons les deux excellentes
émissions d’une heure chacune de RDS -
commanditaire médiatique de
l’événement –, qui ont été réalisées par
Nathalie Tremblay et animées par Daniel
Aucoin. 

Au nombre des partenaires médiatiques
qui ont collaboré à la diffusion de
reportages, il y a CFCF/CTV, DEMO-
monitorage des médias,  98,5, Info
690/940 News, Le Journal de Montréal,
Pattison, Q92, Radio Classique Montréal,
TVA, TQS et Témoin Production.

Des ambassadeurs hors pairs 
Philippe Daoust
Coordonnateur des communications

De gauche à droite, 
1ère rangée : Chantal
Petitclerc, porte-
parole; Mirane Lanoix-
Boyer; Maude Jacques;
Diane Roy; Jessica
Jean; Maxime Léger-
Valois; Éric Lavoie;
Julie Loyer, Banque
Nationale. 2e rangée :
Lynn Jeanniot et
France Pelletier, de la
Banque Nationale;
Jean-Pierre Coallier,
porte-parole; Linda-
Stéphanie Santos-
Quintanilla; Viviane
Forest; Jonathan
Larose; Pierre-Olivier
Boily; Joanie Martel;
Marc Breton; Xavier
Grillot; Louis-Gabriel
Gosselin; Jean-Marie
Lapointe, porte-parole;
Patrick Bouthillette;
Debra Arbec, porte-
parole, et Patrick
Beauchamp. Absent de
la photo : Stéphane
Côté.
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Le Défi sportif ne cesse de croître depuis
la première édition, en 1984. À l’image
des personnes handicapées, le Défi
sportif est une organisation déterminée,
dynamique et ambitieuse. Les athlètes
ont besoin d’entraînement; l’organisation
du Défi sportif a, elle, besoin de
commanditaires et de collaborateurs afin
d’obtenir les revenus nécessaires à la
réalisation et à la croissance de
l’événement.

Actuellement, l’appui financier provient à
80 % du secteur privé et à 20 % des
gouvernements. La contribution de la
communauté d’affaires est plus
nécessaire que jamais. Plusieurs
structures de financement s’offrent aux
partenaires : de la contribution financière
à la fourniture en produits et services.  

Commanditaires 
Il va sans dire que les commanditaires et
les partenaires sont essentiels à la

réalisation d’un événement de cette
envergure. La société Hydro-Québec agit
comme présentateur officiel du Défi
sportif. La contribution de la  Banque
Nationale du Canada et de Loto-Québec
leur vaut le titre de commanditaire or.
Viennent ensuite les fournisseurs
officiels : STM – transport adapté, Canon,
Discount, Association des
massothérapeutes professionnels du
Québec, Info-Com et Cuisine Atout. 

Puis les partenaires au niveau politique :
le ministère des Affaires municipales, du
Sport et du Loisir, Sport Canada et la Ville
de Montréal. Les commanditaires argent
sont : Bell Express Vu, Bell Mobilité,
Kinatex – sports physio et Témoin
production. Cela est sans compter les
nombreux partenaires - organismes et
médias – qui, par leur implication au Défi
sportif, permettent à des milliers de
personnes de se dépasser et de réaliser
leurs rêves.

Plus qu’une commandite
Par tradition, ce sont les partenaires du
Défi sportif qui remettent les médailles
lors des cérémonies protocolaires. Ceux
qui ont eu cette chance nous ont livré des
témoignages touchants. Ils sont

unanimes : c’est une expérience humaine
hors du commun.

Une soirée mémorable 
Sous le thème « Contribuez à changer les
mentalités », la principale activité de
financement, le spectacle-bénéfice, s’est
tenue sous la présidence d’honneur de
Chantal Bélanger, ombudsman à la
Banque Laurentienne. Le Théâtre
Maisonneuve de la Place des Arts fut
l’hôte de ce spectacle mettant en vedette
Grégory Charles et le duo Lévesque &
Turcotte. La présence sur scène des
Champions Banque Nationale ainsi que la
présentation en images du Défi sportif –
vidéo magnifiquement réalisé par Témoin
Production - ont permis aux spectateurs
de mieux saisir la portée de cet événe-
ment majeur. Plus de 1400 personnes ont
eu le plaisir d’apprécier cette soirée dont
les revenus nets représentent quelque
100 000 $. En regard de cette réussite, il
faut souligner l’apport important du
comité d’honneur, composé de 37
personnes (vice-présidents et parrains et
marraines) provenant de la communauté
d’affaires, qui assurent la vente des
billets de spectacle.

Des partenaires indispensables 
Véronique Roy
Responsable du financement
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Répartition des revenus du Défi sportif 2004
Commanditaires en produits et services 368 196 $
Commanditaires médiatiques 325 473 $
Participations gouvernementales 235 275 $
Commandites en espèces et en dons 174 642 $
Spectacle-bénéfice 159 605 $
Inscriptions de clubs 28 058 $ 
Collecte de fonds 11 736 $

1 302 985 $

« C’est l’éloge de la différence ! Je ne vois plus les personnes handicapées
de la même manière ni même ma propre vie. Leur détermination et leur

enthousiasme sont contagieux ! »
Anne Lussier, d’Hydro-Québec, lors de sa première visite au Défi sportif.

Patrick Beauchamp,
Champion en hockey
balle, et Jean-Marie
Lapointe, porte-parole,
sont heureux de
remettre à Chantal
Bélanger, présidente
d’honneur du
spectacle-bénéfice, un
encadré souvenir. Les
efforts de Mme
Bélanger et ceux du
comité d’honneur
qu’elle a présidé ont
permis d’amasser plus
de 100 000 $. Bravo !



Chaque année, la tenue d’événements
spéciaux occupe une place importante au
Défi sportif. L’objectif est de sensibiliser
les partenaires et les décideurs au
potentiel des personnes handicapées et à
l’importance du sport dans le processus
de réadaptation ou d’intégration. 

Milieu politique
Les élus politiques – des trois paliers
gouvernementaux – démontrent un intérêt
certain, année après année, à venir
échanger, rencontrer les athlètes et à
remettre des médailles, un moment fort
de l’événement. La ministre fédérale du
Développement social, Liza Frulla, le
ministre des Affaires municipales, du
Sport et du Loisir, Jean-Marc Fournier, le
maire de Montréal, Gérald Tremblay, le
vice-président au comité exécutif de la
Ville de Montréal et responsable des
loisirs et des sports, Michel Prescott, le
président de l’Office des personnes
handicapées du Québec, Norbert
Rodrigue, sont venus s’inspirer de
l’énergie du Défi sportif. 

Contribuer à changer les mentalités

« J’ai vécu quelques
instants de bonheur
extraordinaire », a
confié la nouvelle
ministre de Patrimoine
Canada, Liza Frulla,
que l’on voit ici
remettant une médaille
à une athlète. 
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Le dîner des gestionnaires de la Banque Nationale
Cette rencontre annuelle, organisée avec la collaboration du département d’équité et
de diversité en emploi de la Banque Nationale, a pour objectif de sensibiliser les
gestionnaires au potentiel et aux besoins professionnels des personnes qui vivent
avec une déficience. Quelque 50 dirigeants y ont participé avec grand intérêt.

« Aller sur le terrain et rencontrer les athlètes : une
des belles expériences de ma vie. » 

Gestionnaire au dîner de la Banque Nationale

La Journée des partenaires
Avec comme slogan « Contribuez à changer les mentalités », la Journée des
partenaires, organisée par la Table de concertation en loisir des personnes
handicapées, a été l’occasion, cette année, pour une centaine d’intervenants
provenant des organismes, des arrondissements et de la Ville, de prendre
connaissance de l’état de la situation au regard de quatre grands dossiers
d’actualité et d’intérêt pour les personnes handicapées : l’accessibilité
architecturale, l’accompagnement en loisir, la sensibilisation des élus et du
personnel et les communications entre les personnes handicapées, les organismes
et la Ville.

« La Journée des partenaires est pour moi l’occasion
de réfléchir à la situation des personnes

handicapées. Mon rôle est de répondre aux besoins
de la clientèle, de m’assurer d’informer notamment

les élus en position de prise de décision. »
Marc Blondin, chef de division, Sports et plein air,

Arrondissement de Pierrefonds-Senneville

La Journée de la réadaptation
Sous le thème « Quand la réadaptation et le sport adapté font équipe », la Journée
de la réadaptation avait comme objectif de sensibiliser les intervenants du milieu
de la réadaptation et de la santé aux bienfaits de la pratique sportive pour
l’intégration sociale et professionnelle des personnes handicapées. Plus de 50
participants provenant d’une vingtaine d’établissements de plusieurs régions du
Québec ont pris part à cette 2e édition, grâce à l’engagement de l’Assocation des
établissements de réadaptation en déficience physique du Québec. 

« La visite au Défi sportif m’a permis d’apprécier
l’émerveillement et la fierté dans les yeux des jeunes,

ainsi que la grande générosité des bénévoles. » 
Professionnelle de la réadaptation

Le dîner des collaborateurs
Dans le cadre de ce dîner, une visite interactive du Défi sportif a été offerte à une
trentaine de partenaires, collaborateurs et membres du comité d’honneur. Ils ont pu
prendre connaissance du potentiel et des réussites des personnes handicapées. 



À AlterGo, nous pouvons
favoriser un meilleur accès au
loisir aux 275 000 citoyens
montréalais handicapés grâce à
la collaboration, l’appui et
l’ouverture d’un groupe
important de partenaires, en
plus des 85 organisations
membres.

Membres de classe A : 
(Organismes de personnes
handicapées qui se préoccupent
essentiellement de loisir.)

• À cœur ouvert
• Association de loisir pour personnes

handicapées physiques de Pointe-
aux-Trembles et de l’Est de Montréal

• Association des sports pour aveugles
de Montréal

• Centre communautaire Radisson
• Centre de loisir des sourds de

Montréal
• Centre de loisirs métropolitain pour

handicapés visuels
• Centre Didache
• Centre d’intégration à la vie active
• Centre polyvalent d’activités Action
• Cercle des handicapés visuels de

Ville-Marie
• Club du bonheur de St-Léonard
• Club Le Grillon 
• Club des personnes handicapées du

Lac-Saint-Louis
• Club sportif Es-Quad
• Jeux olympiques spéciaux du Québec, 

région Sud-Ouest
• La Joie des enfants 
• Les Gladiateurs
• Les Hiboux de Montréal 
• Ligue sportive initiation

École Le Prélude
École Irénée-Lussier
École Joseph-Charbonneau
École Victor-Doré
École François-Michelle

• Loisirs Le Grillon
• Loisirs Soleil
• Maji-Soi Montréal
• Viomax

Membres de classe B : 
(Services de loisir ou d’éducation
physique d’un établissement de santé
ou organismes de personnes
handicapées dont la préoccupation
essentielle n’est pas le loisir, mais qui
s’y intéressent.)

• Association des services de loisir en
institution du Montréal-métropolitain

• Association de l’Ouest de l’île pour
les handicapés intellectuels

• Association de Montréal pour la
déficience intellectuelle

• Assocation des parents du Centre
hospitalier Rivière-des-Prairies

• Association des résidents de la
Maison Lucie-Bruneau

• Association québécoise des
traumatisés crâniens

• Association de sclérose en plaques –
Est de Montréal

• Autisme et troubles envahissants du
développement Montréal

• Centre de réadaptation Constance-
Lethbridge

• Centre de réadaptation de l’Ouest de
Montréal

• Centre de réadaptation Gabrielle-
Major

• Centre de réadaptation L’Intégrale
• Centre de réadaptation Lisette-

Dupras
• Centre de réadaptation Lucie-

Bruneau
• Centre de ressources en éducation

populaire
• Centre hospitalier Douglas
• Centre hospitalier Louis-H.

Lafontaine
• Centre hospitalier Rivière-des-Prairies
• Centre hospitalier Sacré-Cœur
• Centre Mackay
• Corporation l’Espoir 
• Ex æquo 
• Institut Raymond-Dewar
• Institut universitaire de gériatrie de

Montréal
• L’Ami du déficient mental
• Le Phare, Enfants et Familles
• Les Amis de l’Est pour la déficience

intellectuelle
• Les Compagnons de Montréal
• Maison l’Échelon 
• Parrainage civique de Montréal
• Prolongement à la famille
• Regroupement des services intégrés

Propulsion
• Service d’adaptation et d’intégration

de Montréal
• Solidarité de parents de personnes

handicapées

Membres de classe C : 
(Personnes choisies par le conseil
d’administration qui ont une
préoccupation pour le loisir des
personnes handicapées et dont
l’expérience peut être fort utile à la
corporation.)

• Liste sur demande

Membres associés de classe D :
(Organismes sans but lucratif dont la
préoccupation essentielle ne se
rattache pas spécifiquement aux
personnes handicapées, mais qui s’y
intéressent  ou organismes
provinciaux de personnes handicapées
offrant à leur clientèle des activités
sur le territoire de l’île de Montréal.)

• Club de patinage artistique de 
Saint-Léonard

• Coup de pouce Jeunesse Montréal-
Nord

• Fondation des aveugles du Québec
• Loisirs St-Jean-Vianney
• Visions sur l’Art (Québec) inc. 

Membres partenaires de
classe E :
(Services de loisirs municipaux ou
autres départements d’un service
gouvernemental ou des institutions
d’enseignement préoccupées par
l’accès au loisir des personnes
handicapées.)

• Arrondissement d’Ahuntsic /
Cartierville 

• Arrondissement d’Anjou
• Arrondissement de Beaconsfield /

Baie D'Urfé 
• Arrondissement de Côte-des-Neiges /

Notre-Dame-de-Grâce 
• Arrondissement de Côte Saint-Luc /

Hampstead / Montréal-Ouest   
• Arrondissement de Kirkland 
• Arrondissement de Lachine 
• Arrondissement de Lasalle
• Arrondissement de l'Île Bizard / Ste-

Geneviève / 
Ste-Anne-de-Bellevue 

• Arrondissement de Mercier /
Hochelaga-Maisonneuve 

• Arrondissement de Mont-Royal 
• Arrondissement de Montréal-Nord 
• Arrondissement de Pierrefonds /

Senneville 
• Arrondissement de Pointe-Claire 
• Arrondissement de Rivière-des-

Prairies / 
Pointe-aux-Trembles / Montréal-Est 

• Arrondissement de Rosemont / La
Petite-Patrie 

• Arrondissement de Saint-Laurent 
• Arrondissement de Verdun 
• Arrondissement de Ville-Marie 
• Arrondissement de Villeray / St-

Michel / 
Parc Extension 

• Arrondissement de Dorval / L’Île
Dorval 

• Arrondissement d’Outremont
• Arrondissement du Plateau-Mont-

Royal 
• Arrondissement du Sud-Ouest

Un réseau de contacts et de solidarité
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L’œuvre reproduite en page couverture est de Denise Lapointe-Fortier, membre de
Visions sur l’Art (Québec), dont la mission est de faire la promotion des artistes et
artisans handicapés ou qui vivent avec des limitations en favorisant leur intégration
dans la communauté. L’artiste a utilisé des techniques mixtes pour réaliser son œuvre,
qui s’intitule Arabesque. Nous remercions l’artiste, qui en permet la publication, et
Visions sur l’Art (Québec), qui a collaboré étroitement à tout le processus. 


